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Résumé : 

 

 
La sûreté et la sécurité sont des déterminants majeurs dans la destination 

plaisancière. Ainsi, depuis la destruction de certains navires de plaisance 

dans la baie de la CARENA à Abidjan, pendant la crise sociopolitique en 

2004, et l’attentat terroriste du 13 mars 2016 sur la plage de Grand 

Bassam, la Côte d’Ivoire a renforcé d’avantage son système de sûreté et de 

sécurité des clubs de plaisance. Ceci dans le but de protéger les 

plaisanciers et les visiteurs ainsi que leurs biens et services puis, donner 

une bonne image dans le choix de la destination Côte d’Ivoire. L’objectif de 

cette étude est d’analyser le dispositif sécuritaire des marinas implantées 

sur le littoral ivoirien. La méthodologie déployée s’articule autour d’une 

revue documentaire, une observation directe et des entretiens semi-directifs 

auprès des acteurs de sûreté et de sécurité et les chefs des services des 

marinas. La sûreté et la sécurité des marinas sont assurées par la police 

maritime par des patrouilles sur les sites mais aussi leur infiltration parmi 

lesdits acteurs, en collaboration avec des vigils, et des détachements des 

forces spéciales et de la garde républicaine mais aussi de l’armée 

Française du 43è BIMA. Ce dispositif sécuritaire fait des marinas, des 

destinations sûres.  

Mots clés : littoral ivoirien, club de plaisance, sécurité, sureté, diagnostic  

 

Abstract: 

 
Safety and security are major determinants in the pleasure boating 

destination. Thus, since the destruction of certain pleasure boats in 
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CARENA bay in Abidjan, during the socio-political crisis in 2004, and the 

terrorist attack of March 13, 2016 on the beach of Grand Bassam, Côte 

d'Ivoire has reinforced benefits its safety and security system for pleasure 

clubs. This is with the aim of protecting boaters and visitors as well as their 

goods and services and then giving a good image in the choice of the Côte 

d’Ivoire destination. The objective of this study is to analyze the security 

system of marinas located on the Ivorian coast. The methodology deployed 

is based on a documentary review, direct observation and semi-structured 

interviews with safety and security stakeholders and managers of marina 

services. The safety and security of the marinas are ensured by the maritime 

police through patrols on the sites but also their infiltration among the said 

actors, in collaboration with vigilantes, and detachments of the special 

forces and the Republican Guard but also the army French from the 43rd 

BIMA. This security system makes marinas safe destinations.  

Keywords: Ivorian coast, pleasure club, security, safety, diagnosis 

Keywords: Ivorian coast, pleasure club, security, safety, diagnosis 

 

Introduction 

 

La sécurité est l’état d’esprit confiant et tranquille d’une per-

sonne qui se croit à l’abri du danger. C’est aussi la situation, 

l’état tranquille qui résulte de l’absence réelle de danger 

d’ordre matériel ou moral. Pour le CRITT (2005), la sécurité 

est l’ensemble des mesures préventives et de secours contre les 

sinistres (les risques naturels ou technologiques majeures). La 

sûreté au sens de l’ordre public est l’ensemble des mesures de 

protection d’un espace donné contre les actes de malveillance 

(actes perpétrés en cachette pour nuire à quelqu’un). La sûreté 

maritime et portuaire est la combinaison des mesures ainsi que 

des moyens humains et matériels visant à protéger le transport 

maritime et les installations portuaires contre les actes volon-

taires illicites. Elle a pour but de détecter les menaces qui pè-

sent sur le transport maritime et de prendre des mesures de 

protection contre ces menaces (Ani Y. T., 2016). 

De plus en plus, la sûreté et la sécurité sont devenues des 

enjeux majeurs pour le développement des activités ludiques 

telles que la plaisance et le tourisme. Ainsi, suite à la 
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destruction d’une partie du parc à flottilles de la baie de la 

CARENA en 2004 par des manifestants contre l’armée 

française à Abidjan et l’attentat terroriste survenu sur la plage 

de Grand Bassam le 13 mars 2016 (KABLAN N. H. J. et 

TANOH S.P.E., 2018) la Côte d’Ivoire paraissait comme un 

pays infréquentable pour les visiteurs. De ce fait, pour redonner 

plus de confiance aux visiteurs quant à la destination 

touristique et plaisancière Côte d’Ivoire et booster son 

développement touristique, le pays a décidé de mettre en place, 

des dispositifs de sûreté et de sécurité dans plusieurs domaines 

dont celui de la plaisance. La question est de savoir, quel est le 

niveau d’efficacité des dispositifs de sûreté et de sécurité des 

clubs de plaisance du littoral ivoirien ? L’objectif assigné à 

cette étude est d’analyser le dispositif sécuritaire des clubs de 

plaisance du littoral ivoirien. L’atteinte de cet objectif nécessite 

une méthodologie adéquate.   

 

1. Matériels et méthodes 
 

     1.1. Matériels 

La réalisation de cette étude fait recours à certains matériels 

dont un appareil photo numérique pour la prise des photos, un 

GPS pour géolocaliser les clubs de plaisance, un dictaphone 

qui a servi à l’enregistrement des discours lors des enquêtes. 

Un guide d’entretien qui a servi pour le recensement des 

opinions des enquêtés. Un fond de carte du littoral ivoirien a 

permis de répertorier 14 clubs de plaisance et a servi à la 

réalisation des cartes contenues dans cette étude. 

 

1.2. Méthodes 

         1.2.1. Méthodes de collecte des données recueillies 

 La méthodologie de cette étude est fondée sur une démarche 

hypothético-déductive. La recherche des informations pour 

atteindre l’objectif de ce travail passe nécessairement par une 
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revue de la littérature faite dans la bibliothèque de l’Institut de 

Géographie Tropicale de l’université Félix Houphouët-Boigny, 

du Centre Culturel Français au Plateau et sur internet.  

 Une enquête de terrain couplée des entretiens semi-structurés 

avec les chefs de service des clubs de plaisance et les agents de 

sûreté et de sécurité de ces clubs ainsi que les services de la 

sûreté et de la sécurité de la Direction Générale des Affaires 

Maritimes et Portuaires (DGAMP) ont été réalisés. Une 

observation directe du déroulement des différentes activités 

plaisancières, des entrées et des sorties des visiteurs dans les 

Marinas et parkings ainsi que le fonctionnement des dispositifs 

de sécurité ont contribué au recueil des informations. La 

recherche des informations s’est focalisée sur des articles et des 

thèses qui traitent de la sûreté et la sécurité de façon générale et 

singulièrement sur les ports de plaisance et marinas, des 

documents spécialisés dans le domaine de la plaisance, des 

analyses diagnostiques et prospectives. Les centres d’intérêt de 

cette documentation sont entre autres, la sûreté et la sécurité 

portuaire et des marinas, les incidents de sûreté et de sécurité 

enregistrés, les mesures de protection mises en place et la 

législation encadrant la surveillance des clubs de plaisance. 

Cette approche documentaire a été suivie d’une localisation 

géo-référencée des clubs.  

Les enquêtés sont des sachants du secteur de la plaisance à 

savoir : les chefs de service des clubs (14 individus), les 

gestionnaires des clubs (14 individus), les gardiens de 

surveillance (28 individus), les chefs des antennes de la 

DGAMP d’Abidjan (1 individu) et d’Assinie (1 individu), 2 

officiers de la sûreté maritime et le président de la jeunesse 

d’Assinie. Soit une cible de 61 individus. Ces enquêtés ont 

permis d’avoir des informations nécessaires pour une 

enquête qualitative. 
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        1.2.2. Méthodes de traitement des données collectées 

Deux types de données ont été recueillies, à savoir les 

données qualitatives qui ont été saisies avec le logiciel 

world. Celles du dictaphone ont subi des phases de 

retranscription, de codage, d’analyse et d’interprétation 

avant la saisie. Quant aux données quantitatives, elles ont 

servi à faire les tableaux à l’aide du logiciel Excel et les 

cartes à l’aide du logiciels Adobe illustrator et QGIS.  

 

2. Résultats 

 

    2.1. Analyse des dispositifs de sureté et de sécurité des 

clubs de plaisance du littoral ivoirien 

         2.1.1. Analyse de la structure spatiale des clubs de 

plaisance 

Les clubs de plaisance sont localisés dans deux bassins de 

plaisance dont ceux des villes d’Abidjan et d’Assinie (fig. 1 et 

2). 
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Figure 1 : Carte du bassin de plaisance d’Assinie 

 

 
 

Le bassin d’Assinie comprend une marina et 5 

parkings nautiques qui sont « la marina ivoire loisir du pk 8, le 

club Dipi du pk 9, le parking pk 9.5 (chez MC Gyver), le 

parking pk 5, le parking pk 11 et le parking pk 18. 

 

Les zones de pêche et les quais de traversée par pirogue sont 

concentrés à Assinie Mafia, c’est le centre-ville où la 

population est plus dense. Une plage de sable fin d’environ 24 

Km sépare la mer de la lagune depuis Assouindé jusqu’à la 

passe, ce qui donne une double vue maritimo-lagunaire à 

Assinie » (TANOH S.P.E. 2020, p.82). Le second bassin est 

celui d’Abidjan (fig.2) qui a la particularité d’avoir des marinas 

et des parkings nautiques situés exactement à Marcory et à 

Koumassi. En effet, «  la baie de Biétry abrite deux marinas à 

savoir l’ASNA et le Jet Ivoire Marina (Marina des lagunes), un 
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parking CIC Marine au sein de la société GE-0CA et le club 

MAS qui est un mouillage situé dans la baie de la zone de 

Marcory ». 

 

Par ailleurs, dans ce même second bassin notamment à 

Koumassi, il présente le club Marlin Bleu et le club Maké-

Maké au terminus 05. A l’extrême ouest de la ville d’Abidjan 

précisément à l’île Boulay, se trouve le mouillage 

« Établissements Rosa Beach » (ERB) ou encore « Chez 

Rodrigue », (TANOH S.P.E. 2020, p.93). 

 

Figure 2 : Carte du bassin de plaisance d’Abidjan 
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       2.1.2. Analyse des équipements de sûreté et de sécurité 

des clubs de plaisance 

L’évaluation du système de sûreté et de sécurité des marinas et 

des parkings nautiques faite par les officiers des affaires 

maritimes prend en compte la barrière de protection, la 

présence des agents de sécurité et de sûreté et les équipements 

de sûreté et de sécurité (Tableau 1). 

 

 
 

L’analyse des dispositifs des clubs de plaisance montre que les 

marinas (marina ivoire loisir d’Assinie, pk 9.5 ou chez Mc 

Gyver, l’association sportive des navigateurs d’Abidjan et le jet 

ivoire marina ou marina des lagunes) disposent d’un très bon 

dispositif de sûreté et de sécurité avec une clôture, au moins un 

gardien de surveillance, une présence permanente des agents de 

la police maritime (photo 1), de navire patrouilleur (photo 2), 

de la garde républicaine. Les parkings nautiques fermés ont un 

bon dispositif en dehors du club Maké Maké de Koumassi 05, 

tandis que les parkings ouverts et les mouillages ont un faible 

dispositif sécuritaire. 
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    2.2. Stratégies des acteurs pour la sécurisation des clubs de 

plaisance 

        2.2.1. Le jeu des acteurs de la sûreté et de la sécurité des 

clubs de plaisance du littoral ivoirien 

La sûreté et la sécurité des marinas et parkings nautiques font 

appels à plusieurs acteurs qui interviennent en fonction de leur 

degré d’influence  

(Tableau 2).  

 

Tableau 2 : La matrice des acteurs de la sûreté et de la 

sécurité des marinas et parkings nautiques 

 
        Ax         Ay État-Min DGAMP Inv-pv Ag-SM FDS 43è BIMA Pop-riv ƩDépen-dances  

État-Min  0 0 0 0 0 1 1 

DGAMP 1  1 1 1 1 0 5 

Inv-pv 0 2  0 0 1 1 4 

Ag-SM 1 1 1  2 2 0 7 

FDS 1 1 1 1  1 0 5 

43è BIMA 4 2 1 1 2  0 10 

Pop-riv 2 1 1 2 2 1  9 

ƩInflu-ences  9 7 5 5 7 6 2  

 

Source : enquêtes auteur 2023 ; inspiré de GODET M.,  

       

 

Photos 1 et 2 : présence de police maritime au pk 8 et de navire 

patrouilleur au pk 9.5 

Source : photos auteur 2023 
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2007 ; * État-min= État ou ministère ; DGAMP= direction des 

affaires maritimes et portuaires ; Inv-pv= investisseurs privés ; 

Ag-SM= agent de sûreté maritime ; FDS= forces de défense et 

de sécurité ; 43è BIMA= 43è bataillon d’infanterie maritime 

d’Abidjan ; pop-riv= population riveraine.   

 

Les différents acteurs de sûreté et de sécurité de la flotte de 

plaisance seront répartis dans les 4 quadrants des acteurs en 

fonction de leur couple de force (dépendance ; influence) 

(Figure 3).  

 

Figure 3 : Plan des influences /dépendances entre acteurs de 

la sûreté et de la sécurité des clubs de plaisance 
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Le plan des acteurs met en relief 4 groupes d’acteurs que sont 

les acteurs dominants composés de l’État et de la DGAMP, les 

acteurs autonomes ou hors jeu, composés des investisseurs 

privés (propriétaires des clubs de plaisance), les acteurs relais 

composés des forces de défense et de sécurité, les agents de la 

sûreté maritime et le 43ème BIMA. Enfin le cadrant des acteurs 

dominés, composé de la population riveraine (groupe 

d’autodéfense).   

 

 Les investisseurs privés et leurs stratégies 

Ce sont les propriétaires des clubs de plaisance qui prennent 

des dispositions pour la sûreté et de sécurité des clubs, leurs 

entreprises. Ils sont des acteurs autonomes du système ; ils sont 

chargés d’assurer la sécurité des plaisanciers, leurs clients au 

sein des clubs par l’engagement des agents de sécurité privés 

ou des éléments de la police nationale si besoin urge. Ils sont 

donc libres dans le choix du personnel de sécurité, toute fois la 

priorité revient aux agents de sécurité publique lorsqu’ils sont 

présents sur le site. Cette situation arrive souvent en cas de 

présence d’autorité publique (ministre, ambassadeur, président 

de la république, etc.), et dans ce cas la force privée est effacée 

ou limité dans sa mission. 

Leurs stratégies consistent à limiter l’accès du publique aux 

clubs par la construction de barrière, de clôture avec une entrée 

par les terre-pleins. Cette entrée est dotée d’un portail sous 

surveillance d’agent de sécurité recruté dans des sociétés de 

gardiennage ou des personnes qui travaillent à leur propre 

compte. Ils sont armés d’armes à feu légères, d’armes blanches 

ou de matraques. La surveillance se fait avec deux à trois 

gardiens qui se relaient jours et nuits, postés dans leur guérite, 

ils veillent à l’approche de toute personne étrangère vers 

l’entrée. Cependant, 95 % des plaisanciers sont des abonnés 

aux clubs qu’ils fréquentent (TANOH S. 2020). Ils y ont accès 

sur présentation de leur carte d’abonné, tout autre visiteur doit 
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justifier la raison de sa visite, se faire enregistrer avec sa carte 

d’identité puis attendre qu’il soit annoncé et que le chef, le 

gestionnaire ou le directeur autorise son entrée. 

Les Marinas sont des sites fermés au publique avec une clôture 

et un portail (photo 3). Les activités se déroulent dans un 

environnement clos, calme et paisible. Les visiteurs y ont accès 

grâce à leur carte d’abonné ou d’une autorisation d’entrée du 

directeur 

Avant d’embarquer dans les navires, le gérant du parc à 

flottilles s’assure que les navigateurs ont leurs gilets de 

sauvetage, consigne des propriétaires des clubs pour la sécurité 

des plaisanciers (photo 4).  

 

 

 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : photos auteur 2023 

 

 L’État ou ministère et ses stratégies 

 C’est un acteur dominant du système de sûreté et de sécurité 

de la flotte de plaisance. En   effet, il est le garant de la sécurité 

des populations sur le territoire national. Pour ce faire, il 

dispose des organes comme la DGAMP, les agents de la sûreté 

maritime, des forces armées nationales composées de la 

gendarmerie, de la marine et de la garde républicaine. Dans le 

    

Photo 3 : entrée principale de la 

marina ivoire loisir d’Assinie 

Photo 4 : le port des gilets à 

l’embarquement des touristes à la marina 

ASNA 
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souci de développer le tourisme national à travers la flotte de 

plaisance, et vu l’importance des investissements dans les 

équipements plaisanciers, l’État a décidé d’avoir un droit de 

regard sur le déroulement des activités. Ainsi, il a créé la 

DGAMP en 2008. En 2020, l’État a déclaré inclus Assinie dans 

la zone de grand Abidjan pendant la crise du COVID-19 afin 

d’avoir une couverture sécuritaire sur cette zone touristique 

alors qu’Assinie se trouve à 80 km d’Abidjan, contrairement à 

des villes plus proches comme Dabou (41 km), Sikensi (79 

km). 

 

 La DGAMP et ses stratégies 

Elle se retrouve dans le cadrant des acteurs dominants, étant 

l’organe de l’État en première ligne de défense des visiteurs 

dans les clubs de plaisance. Cette direction abrite en son sein, 

la direction de la sécurité de la navigation maritime et des gens 

de la mer (DSNMGM), (TANOH S.P.E., 2020, p.203). Basée à 

Abidjan Plateau, la DGAMP dispose d’une antenne à Assinie 

qui déploie ses unités de la police maritime dans les marinas 

pour assurer la sécurité des autorités étatiques, des hommes 

d’affaire et d’autres visiteurs fortunés présents. Ces agents 

peuvent aussi s’infiltrer parmi les visiteurs afin de détecter les 

actes malveillants. Ils sont soutenus dans l’exercice de leur 

mission par un détachement des forces spéciales de la garde 

républicaine posté au pk 11 et prêt à intervenir en cas de 

trouble majeur, si la police maritime est débordée. Ils sont en 

communication avec les forces régulières et ne viennent en 

renfort que sur leur demande. 

 

 Les agents de la sûreté maritime  

 Ils se retrouvent dans le cadrant des acteurs relais avec une 

faible motricité, ils n’interviennent pas dans les clubs de 

plaisance mais sillonnent les plages où ils relaient la police 

maritime, empêchant les baigneurs d’aller loin en mer, 
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d’approcher les zones dangereuses ou d’approcher la mer 

pendant la marée haute. Ils se présentent rarement dans les 

zones des marinas et parkings nautiques mais plus actifs dans 

les zones de tourisme de masse à Assinie Mafia, Port Bouet, 

jacqueville, Bassam et San Pedro.   

 

 Les forces de défense et de sécurité (FDS)   

Les forces de défense et de sécurité se retrouvent dans le 

cadrant des acteurs relais avec une forte motricité. Composées 

des unités de la gendarmerie, de la marine et des gardes 

républicaines, elles sont rarement visibles et n’interviennent 

qu’en cas de crise majeure comme les attentats terroristes ou 

braquage armé dans les zones des marinas. Elles disposent de 

la gendarmerie nationale et de la garde républicaine pour la 

défense terrestre et de la gendarmerie maritime et de la marine 

pour l’intervention sur les plans d’eau avec des moyens 

adéquats comme des bateaux zodiaques équipés et des frégates. 

Elles interviennent en renforts à la police maritime et sur leur 

demande dans les zones des marinas. Cependant lorsqu’une 

autorité d’état est sur les lieux, les éléments de la garde 

républicaine y sont, postés à l’extérieur et à l’intérieur de la 

marina. Leur rôle devient donc primordial sur celui de la 

police. 

  

 Le 43è BIMA : 

Appartenant au cadrant des acteurs relais. base militaire 

française basée à Abidjan Port Bouet, c’est une force de dernier 

recours, qui est invités en cas d’incident majeurs de terrorisme, 

de naufrage, ou de grand incendie. Dotée de moyens 

d’intervention terrestre, maritime et aérien, elle intervient en 

cas d’urgence, avec ou sans l’appel des force armée présentes 

pour secourir les plaisanciers et autres touristes, composés 

généralement des expatriés dont les français. Ce fut le cas lors 
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de l’attentat terroriste survenu sur la plage de Grand Bassam le 

13 mars 2016.  

 

 Les groupes d’autodéfense (population riveraine) 

ce sont des groupes de jeunes riverains formés par circonstance 

à Assinie pour protéger les biens et services des investisseurs 

lors des crises sociopolitiques qui ont vu la destruction de 

certains navires de plaisance dans la baie de la CARENA en 

2004. En effet ces jeunes sont employés dans les marinas et la 

destruction de ces infrastructures peut les conduire au chômage 

d’où l’intérêt de les protéger.  

 

3. Discussion et recommandations 

 

3.1. Discussion 

Les clubs de plaisance sont implantés de façon anarchique 

sur les rives des lagunes, surtout dans le bassin d’Abidjan 

où l’État doit évincer certains clubs. En effet les marinas et 

parkings nautiques sont des infrastructures qui dans la 

structuration de l’espace littoral, doivent obéir à la loi 

littorale. 

Implantée en côté d’Ivoire depuis 1956 la flotte de 

plaisance est laissée aux mains des expatriés (TANOH S. P. 

E., 2020). L’État a décidé de créer une unité de police au 

sein de la DGAMP, chargée de la surveillance des clubs de 

plaisance et aussi de déployer un détachement de la garde 

républicaine dans les lieux les plus prisés par les 

personnalités politiques et les hommes d’affaire. Ces 

résultats sont confirmés par UN Tourism (2021) dans le 

Livre Blanc : Sécurité et sûreté dans le secteur du tourisme, 

2021 qui stipule que les touristes sont confiants quant aux 

capacités de la puissance politique à anticiper le risque et 

traiter une menace susceptible d’impacter une activité 

touristique. 
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Ces résultats sont également confirmés par UN Tourism 

(2022) dans le Guide de bonnes pratiques du bureau des 

nations unies de lutte contre le terrorisme, 2022, en ce qui 

concerne le code mondial d’éthique du tourisme. Ce code 

confie aux autorités publiques la mission « d’assurer la 

protection des touristes et visiteurs, et de leurs biens ; elles 

doivent porter une attention spéciale à la sécurité des 

touristes étrangers, en raison de la vulnérabilité 

particulière qui peut être la leur ». Elles facilitent la mise 

en place de moyens d’information, de prévention, de 

protection, d’assurance et d’assistance spécifiques 

correspondant à leurs besoins ; les attentats, agressions, 

enlèvements ou menaces visant les touristes ou les 

travailleurs de l’industrie touristique, doivent être 

sévèrement condamnés et réprimés conformément à leurs 

législations nationales respectives (article 1, par. 4). 

Cependant l’on note une insuffisance de la couverture 

sécuritaire en ce sens que les agents de forces de l’ordre 

sont focalisés sur la zone touristique d’Assinie, allant de pk 

8 au pk 11 en période de weekend et de congés.   

En ce qui concerne les investisseurs privés, les résultats 

sont confirmés par MOSCATELLO L. et MORARD-

REBUFFET A., (2013) qui affirment que « s’il est de la 

responsabilité de la puissance publique d’organiser les 

mesures qui visent à faire face à des situations sécuritaires 

souvent imprévues, il incombe aux propriétaires des 

établissements touristiques de garantir la sécurité privée 

interne ».    

 

     3.2. Recommandations 

Au niveau des installations des clubs, le ministère de la 

construction et celui du plan et du développement doivent 

s’impliquer dans la construction des marinas parkings 
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nautiques afin de permettre à la population d’accéder 

facilement aux plages et berges lagunaires. 

Au niveau des stratégies des acteurs, les acteurs doivent 

améliorer l'offre de sécurisation en renforçant les dispositifs 

de sécurité afin de rassurer les visiteurs dans les zones 

touristiques. L’État doit prévoit notamment le renforcement 

des patrouilles embarquées par voie routière et par voie 

d’eau. Favoriser une surveillance mixte associant la garde 

nationale et les opérateurs dans les marinas.  

Mettre en place des plans nationaux de sûreté et de sécurité 

du tourisme comme le recommande l’Organisation 

mondiale du tourisme (OMT). Il s’agit de l’établissement 

d’un plan national de sûreté et de sécurité du tourisme qui 

consiste à : 

-  Détecter des risques pour les touristes selon le type de 

voyage, le secteur touristique concerné et le lieu ; 

- Détecter et prévention des infractions contre les 

touristes ; 

-  Protéger des sites et installations touristiques contre les 

actes d’intervention illicite ; 

- Établir de lignes directrices à l’intention des exploitants 

d’installations touristiques en cas d’actes d’intervention 

illicite. 

 

Conclusion 

 

Cette étude analyse le dispositif de sûreté et de sécurité des 

clubs de plaisance du littoral ivoirien. Pour ce faire, la 

méthodologie mise en place mobilise la recherche 

documentaire couplée d’une enquête de terrain. Ainsi, la 

structure spatiale de la flotte présente deux bassins de plaisance 

avec une concentration des clubs en bordure de la lagune Aby à 

Assinie et dans la Baie de Biétry à Abidjan. 
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Le jeu des acteurs met à plat quatre groupes d’acteurs et leurs 

stratégies pour la sûreté et la sécurité des clubs. Il s’agit de 

l’État, acteur dominant qui procède par le déploiement d’unités 

spéciales telles que la police maritime, un détachement de la 

garde républicaine dans les lieux où les risques sont élevés. La 

DGAMP, acteur dominant, possède l’unité de première ligne 

de sécurité ; les investisseurs privés, acteurs autonomes sont 

chargés d’assurer la sécurité des visiteurs dans leurs clubs par 

l’emploi des vigiles et la fermeture des clubs au publique. Ces 

principaux acteurs sont soutenus par des acteurs relais et 

dominés. L’analyse des dispositifs des clubs de plaisance 

montre que les marinas bénéficient d’un très bon dispositif de 

sécurité qui fait d’elles des destinations sûres et sécurisées, 

d’où l’atteinte de l’objectif de l’étude. 

Cette publication un intérêt capital pour l’État et les 

investisseurs privés, à travers les analyses et perspectives pour 

le développement du projet « sublime Côte d’Ivoire ». Elle 

constitue également une contribution dans l’optimisation de la 

confiance des visiteurs pour la destination touristique et 

plaisancière Côte d’Ivoire.  
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